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Culture&Loisirs
 Sur les terres de…

«Une place 
au MIT 
Media Lab»
«Après les Arts 
et mon diplôme 
en “computer 
graphics” à 
l’University 
College London, 
je suis arrivée à 
Cambridge en 
2012. Au sein du 
Massachusetts 
Institute of 
Technology, 
le MIT Media 
Lab est un 
département 
unique qui 
offre beaucoup 
de liberté et 
d’inspiration à 
des étudiants 
et chercheurs 
pluri disci-
plinaires. 
Mon groupe 
de recherche 
s’appelle «Opera 
Of The Future». 
J’y travaille sous 
la direction du 
compositeur et 
inventeur Tod 
Machover sur 
des projets de 
recherche allant 
de la création 
d’opéras 
robotiques à 
l’élaboration 
d’outils 
informatiques 
pour la 
collaboration 
de «city 
symphonies», 
en passant par 
toute sorte de 
logiciels, d’objets 
et installations 
interactives 
dont le but est 
de créer de 
l’empathie par la 
musique.» [Lire 
notre interview 
de Rebecca 
dans AMMag 
de mars 2015, 
p. 15.]

Le MIT Media Lab est consacré aux recherches 
mêlant design, multimédia et technologies. 

Le Boston Symphony Hall a été calqué sur une célèbre 
salle de Leipzig. Le nom «Beethoven» est gravé sur scène.

Rebecca Kleinberger à Cambridge 
La jeune femme de 28 ans est arrivée dans le Massachusetts 
en 2012 pour y poursuivre un master puis un doctorat 
au sein du MIT. Pour tenir le rythme de travail au sein de son 
unité de recherche du Media Lab, elle s’offre régulièrement 
des moments de détente, mais jamais bien loin du campus.

Mon lieu culturel
Le Boston Symphony Hall
Théâtres et salles de concert abondent ici. Pour le classique, l’orchestre 
symphonique de Boston est l’un des meilleurs des États-Unis et le 
Boston Symphony Hall qui l’abrite possède une acoustique exception-
nelle. Ainsi, jusqu’en 2009, les fauteuils contenaient encore le rembour-
rage en crin de cheval datant de la création en 1900. Si le rembourrage 
a fi nalement été changé, le cuir, lui, est le même et le BSO emploie à 
plein temps un artisan maroquinier pour l’entretenir. Les nombreuses 
salles de Boston sont une étape obligée pour les grands chanteurs de la 
génération passée. J’ai ainsi eu également la chance d’aller écouter Yusuf 
Islam (Cat Stevens), Leonard Cohen, The Who et Neil Young.
301 Massachusetts Avenue ; (1) 617 266 1492 ; www.bso.org

Ma balade nature
Le réservoir de Fresh Pond
Très bien entretenus, les grands étangs autour de Cambridge sont 
parfaits pour de longues balades et des pique-niques. La nature se révèle 
un peu dans ces îlots de verdure situés au milieu de quartiers résiden-
tiels. À seulement 30 minutes du campus à vélo, Fresh Pond est mon 
préféré. Il a accueilli l’une des premières industries d’exportation de 
pains de glace vers les Indes où ils fi nissaient de fondre dans les verres 
de whisky des colons britanniques. De là, vous pouvez emprunter la 
magnifi que Minuteman Biking Trail, une ancienne voie de chemin de 
fer transformée en piste cyclable, qui vous mène dans des alcôves au 
milieu des feuillages, en chevauchant au-dessus de routes et de jardins 
privés. Arrivé à Concord, reposez-vous au Walden Pond, lieu d’ermi-
tage vers 1850 de l’écrivain et philosophe Henry David Thoreau, un des 
pères du courant transcendantaliste.
www.cambridgema.gov/Water/freshpondreservation ; minutemanbikeway.org

Ma cantine préférée
La Maison française du MIT
Les étudiants se divisent entre «undergraduates» (jusqu’au «bachelor», 
c’est-à-dire la licence) et «graduates» (master et PhD). Les premiers, 
intégrés dans des communautés de 20 à 40 personnes, ont leurs propres 
traditions. Chaque communauté héberge un «graduate resident tutor» 
(GRT). Depuis 2013, je suis la GRT d’une communauté créée en 1960, 
la Maison française. Ses membres s’intéressent à la culture française. 
Six soirs par semaine, trois ou quatre d’entre nous cuisinons pour les 
autres, puis nous dînons tous ensemble. Nous nous relayons pour être 
“chef ” un soir par mois et décider du menu. Nos origines culturelles 
étant très variées, les plats mêlent 
des goûts mexicain, chinois, portu-
gais, canadien, français, etc. Nous 
sommes toujours heureux d’inviter 
à notre table des francophones pour 
promouvoir la langue française. 
Alors, si vous passez par Boston et 
désirez vous sentir en famille pour 
un soir, contactez-moi : je vous invi-
terai à notre table !
web.mit.edu/lmf/www/
 Propos recueillis 
 par Valérie Vincienne

Que rapporter ?
Le t-shirt MIT ou Harvard, 
la casquette des Red Sox ou 
des Celtics, le homard (vivant 
ou en peluche), la délicieuse 
«clam chowder» (soupe de 
palourdes à la crème), de la 
Harpoon IPA (bière locale). 
Boston est aussi connue pour 
ses grands froids hivernaux et 
ses pyjamas de fl anelle qu’on 
offre à Noël.
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Sculpté par le glacier Laurentide, 
Fresh Pond («étang d’eau douce»)

est entouré par un parc de 66 ha, 
apprécié des urbains, sportifs 
(à droite, le Minuteman Biking 

Trail) ou ornithologues.

La Maison française est une communauté de 
25 étudiants du MIT qui s’intéressent à la France. 
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